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L’APPEL URGENT

Qu’est-ce qu’un Appel urgent (AU) ?

C’est une action à court terme concernant une situation d’urgence. Nous intervenons en faveur de toute personne dont les droits ne sont pas respectés, en vertu de l’article V de la Déclaration universelle des droits de l’Homme : « Nul ne sera soumis à la torture, ni à des peines ou traitements cruels, inhumains ou dégradants ». 

L’appel présente le cas précis, la situation générale du pays, de la région ou du groupe concernés ainsi que quelques phrases pour aider à la rédaction des lettres. Suit un nombre variable de personnes officielles à qui adresser les lettres, qui seront aussi envoyées en copie à la représentation diplomatique (ambassade) du pays. Les appels urgents ne sont adressés qu’aux membres qui en ont fait la demande.

Pourquoi les Appels urgents ? 

La torture est un mal caché. Aucun gouvernement ne reconnaît volontiers être tortionnaire. Les lettres sont destinées à faire pression sur le gouvernement qui la pratique, en la dénonçant, en lui révélant que certains cas sont connus à l’étranger. L’expérience a montré qu’il n’y a pas de gouvernement  qui soit entièrement insensible aux pressions morales de l’opinion internationale et qui ne veuille donner une image favorable de son régime.
Il y a aussi un effet cumulatif. L’amoncellement de lettres en provenance de tous les pays du monde peut être décisif.

Notre prière d’intercession se concrétise dans une action très précise et presque banale, mais c’est le visage d’une personne qui se dessine ainsi, visage d’un prochain souffrant qui appelle notre soutien. Nous savons que, la plupart du temps, la victime apprend qu’on écrit pour elle. C’est un réconfort précieux pour elle, elle n’est plus seule.

Fonctionnement du réseau

D’où viennent les Appels urgents?

Nous recevons les appels d’Amnesty International, via l’antenne locale à Luxembourg. Les appels partent du siège international à Londres, où les informations sont collectées et rigoureusement vérifiées. Ils passent ensuite par la France ou l’Allemagne pour y être traduits avant d’arriver au Luxembourg, ce qui explique le décalage entre la date d’émission et celle où l’appel parvient aux membres.

Qu’en faisons-nous ? 

Chaque appel urgent est envoyé à deux membres du réseau AU (seulement). Les éventuelles actions complémentaires – suite d’un premier appel urgent - sont envoyées aux membres qui ont traité l’appel initial. Ceci explique qu’un membre peut recevoir occasionnellement plus d’appels qu’il n’en avait initialement demandé dans le mois, bien que nous tâchions de les répartir au mieux.

Remarques :

· Pour le secrétariat, transmettre les appels par e-mail permet de gagner beaucoup de temps, autant dans le traitement que dans l’acheminement des appels. Nous vous remercions de nous signaler toute nouvelle adresse électronique ou changement de votre ancienne adresse.

· Par contre, nous vous recommandons, pour plus d’impact, d’adresser les appels par fax ou par courrier. Un e-mail est facilement effacé et vite oublié, alors qu’un nombre important de fax ou de lettres dérange et encombre. C’est aussi l’effet recherché !
· Merci de nous prévenir de toute absence prolongée, afin d’éviter un appel dans le vide.
Conseils pour la rédaction d’un appel urgent

Quelques remarques générales :

· intervenez dès réception de l’appel. La date limite d’intervention est signalée en fin d’appel, mais le plus tôt est toujours le mieux : quelqu’un espère et attend… ;

· n’intervenez pas si un membre de votre famille réside dans le pays concerné par l’appel, ou si vous avez des relations avec ce pays ;

· une lettre personnelle a plus d’impact qu’une circulaire ou une copie, et une lettre ou un fax ont plus d’impact qu’un e-mail ;
· n’hésitez pas à citer les articles appropriés de la Déclaration universelle des droits de l’Homme.
Rédaction :

1. La langue : il est bien sûr plus efficace d’écrire dans la langue du pays, si vous la connaissez bien. Mais mieux vaut une lettre bien écrite dans votre langue que mal écrite dans une autre. 

2. Règle fondamentale dans la formulation d’un appel urgent : il doit être clair et bref, courtois et personnalisé.

· Le plus important est de mentionner le nom de la ou des personnes pour qui vous intervenez, et le motif de la requête. N’hésitez pas à souligner le(s) nom(s), les destinataires comprendront immédiatement de quoi il est question : c’est souvent le nombre des interventions qui fait pression sur un gouvernement.

· Veillez à rester courtois, votre lettre n’en aura que plus de poids, et c’est dans l’intérêt des personnes à qui l’on veut porter secours.
· Formules de politesse : les titres en usage selon les destinataires sont généralement mentionnés dans l’appel, avec les adresses. Pour terminer, vous pouvez employer : « Je vous prie d’agréer,… l’assurance de ma haute considération / de ma considération distinguée. »

3. Indiquez vos nom et adresse, et n’oubliez pas de signer. N’hésitez pas à écrire sur du papier à entête, à la main ou à la machine. Mentionnez que vous êtes membre de l’ACAT (« Action des chrétiens pour l’abolition de la torture affiliée à la Fédération internationale des ACAT, ayant statut consultatif auprès de l’ONU »).

4. Plus la lettre est personnalisée, plus elle a de chance d’être lue et prise en considération. Montrez que vous êtes bien renseigné en précisant les détails du cas exposé : identité des personnes, lieux et dates des faits, situation, etc…

5. Il vaut mieux affecter de croire que les autorités du pays ne sont pas informées, ou au moins qu’elles sont désireuses de mettre fin aux violations des droits de l’homme présumées. Ne portez pas d’accusations directes. Le but de la lettre est de remédier à une situation intolérable et non de porter un jugement politique ou moral sur les responsables de cette situation. 
6. A moins d’instructions particulières, n’employez pas le mot « torture ».

7. Référez-vous aux suggestions indiquées dans l’appel pour formuler votre requête (§ « action recommandée »).

8. Les copies sont importantes. Envoyez une copie de la lettre principale à l’ambassade du pays concerné ainsi qu’aux autres adresses mentionnées. Il est conseillé d’ajouter un petit mot d’accompagnement avec la copie, si vous trouvez le temps de le faire. Indiquez au moins au stylo la mention « copie » sur la lettre que vous avez reproduite.
9. N’oubliez pas d’indiquer sur les originaux, en bas de page, les personnes à qui vous enverrez la copie.

10. Si vous ne pouvez pas écrire à toutes les personnes indiquées dans l’appel, écrivez au moins à la ou les deux premières adresses, plus une copie à l’ambassade.

Réponses éventuelles :

Elles sont relativement rares, mais très précieuses. Merci de l’adresser (original ou copie) au secrétariat de l’ACAT en indiquant le numéro de l’AU.

En cas de difficulté, ou pour toute autre question, n’hésitez pas à vous adresser au secrétariat !

ACAT-Luxembourg, 5, av. Marie-Thérèse, L-2132 Luxembourg – 44 743 558 – Fax : 44 743 559 – acat@pt.lu 

